
HAL Id: halshs-03429514
https://shs.hal.science/halshs-03429514

Submitted on 15 Nov 2021

HAL is a multi-disciplinary open access
archive for the deposit and dissemination of sci-
entific research documents, whether they are pub-
lished or not. The documents may come from
teaching and research institutions in France or
abroad, or from public or private research centers.

L’archive ouverte pluridisciplinaire HAL, est
destinée au dépôt et à la diffusion de documents
scientifiques de niveau recherche, publiés ou non,
émanant des établissements d’enseignement et de
recherche français ou étrangers, des laboratoires
publics ou privés.

Un répertoire de “ Mains d’érudits (XVIe-XXe siècles) ”
Jérémy Delmulle

To cite this version:
Jérémy Delmulle. Un répertoire de “ Mains d’érudits (XVIe-XXe siècles) ”. Gazette du Livre Médiéval,
2021, 65 (2019), pp.87-89. �halshs-03429514�

https://shs.hal.science/halshs-03429514
https://hal.archives-ouvertes.fr


¶ UN RÉPERTOIRE DE « MAINS D’ÉRUDITS (XVIE-XXE SIÈCLES) ». — Combien de fois n’a-t-on pas 
rencontré, en tête ou dans les marges d’un manuscrit médiéval, l’indication par une main moderne de 
l’intérêt de tel texte encore inédit ou de l’utilisation qu’a pu en faire tel savant de l’époque, les marques 
d’un profond intérêt pour une œuvre ou un auteur, pour les apports historiques d’un passage donné ou 
pour la correction d’un texte ? Combien de papiers d’érudits attendent encore d’être exploités pour les 
précieuses informations qu’ils donnent sur des textes anciens, des volumes perdus ou des bibliothèques 
dispersées ? Ces notations, le plus souvent anonymes, apportent pourtant à qui sait les interpréter 
d’excellents critères pour dater et localiser la présence d’un manuscrit dans un lieu précis, pour s’assurer 
que celui-ci était connu de tel éditeur, qu’il circulait dans tel milieu savant, qu’il a servi à diverses 
publications, etc. 

On sait quel profit les catalographes, les historiens, les philologues ont pu tirer, à cet égard, des 
albums d’autographes et autres recueils de spécimens d’écriture réunis par plusieurs collectionneurs des 
XIXe et XXe siècles, et ce que l’on a pu espérer d’un projet tel que celui de Henri Stein, dont l’Album 
d’autographes de savants et érudits français et étrangers des XVIe, XVIIe, XVIIIe siècle (Paris, 1907) s’est 
malheureusement arrêté au premier fascicule, comportant moins de cinquante fac-similés. Le 
développement des recherches sur l’érudition moderne, et sur la correspondance savante en particulier, 
mais surtout la généralisation de la numérisation de manuscrits et d’archives conservés dans les 
bibliothèques patrimoniales nous permettent aujourd’hui d’identifier et de visualiser on ne peut plus 
facilement et à partir de reproductions de très haute qualité un nombre incomparablement plus important 
de « mains d’érudits », pour certains beaucoup moins célèbres que les grandes gloires de la République 
des Lettres, mais dont l’apport à l’histoire et à la philologie a pu n’être pas négligeable. 

Dans sa première livraison, mise en ligne en avril 2021, le répertoire « Mains d’érudits (XVIe-
XXe siècles) » [mainsderudits.irht.cnrs.fr] recense un millier de mains, pour la plupart de bénédictins de 
la Congrégation de Saint-Maur (1618-1790) ou d’autres représentants de l’Europe savante. Il a été 
préparé dans le cadre d’un post-doctorat en Humanités numériques de l’Institut national des sciences 
humaines et sociales (2017-2019) et poursuivi à l’occasion d’un projet de recherche sur « Le Paris 
bénédictin du XVIIe siècle, carrefour de l’Europe savante » (2020-2023), financé par le programme 
Émergence(s) de la Ville de Paris, tous deux hébergés par l’IRHT. La réalisation de ce travail n’aurait 
pas été possible sans les diverses campagnes de numérisation des volumes de l’ancien « Fonds Saint-
Germain » organisées par le Département des manuscrits de la Bibliothèque nationale de France avec le 
soutien de l’ÉquipEx Biblissima (2014-2017), qui permet de profiter aujourd’hui de toutes les 
potentialités apportées par le recours au protocole IIIF. 

Le répertoire, qui se présente sous la forme d’une base de données relationnelle, se compose de fiches 
prosopographiques fournissant pour chaque érudit susceptible d’être intervenu dans des manuscrits, 
médiévaux ou modernes, ou d’avoir produit lui-même des documents (mémoire, inventaire, 
transcription, notes, correspondance) les informations biographiques essentielles, une bibliographie 
mise à jour et un spécimen de son écriture (ou plusieurs, si celle-ci a subi d’importantes évolutions dans 
le temps ou s’il convient de distinguer pour un même homme, par exemple, une « main latine » et une 
« main grecque », etc.). Pour assurer l’attribution des mains, on a veillé à sélectionner les images presque 
exclusivement au sein de deux corpus présentant, grâce à l’apposition d’une signature, un excellent 
critère d’authenticité : la correspondance et les registres de prêt de la Bibliothèque royale et de la 
bibliothèque de Colbert ; les Archives modernes de la Bibliothèque nationale ont également permis 
d’ajouter les échantillons des mains de plusieurs conservateurs ou bibliothécaires. La consultation du 
répertoire pourra se faire à partir d’une recherche par nom, mais également par des critères 
chronologiques ou géographiques ; l’intégration, grâce à IIIF, d’un outil de reconnaissance de formes 
susceptible d’aider l’utilisateur dans son identification est actuellement à l’étude. 

Présenté ici à destination des médiévistes, le répertoire s’adresse plus généralement à tous les 
chercheurs qui, des archéologues classiques aux historiens modernistes, sont souvent amenés à consulter 
la correspondance ou les papiers personnels d’érudits modernes et à qui se pose sans cesse le problème 
de leur attribution. Il est appelé à être constamment alimenté au gré des recherches en cours. Toute 
contribution est bien sûr la bienvenue : les personnes intéressées peuvent nous faire part de leurs 
remarques ou nous transmettre des suggestions d’ajout (en veillant à fournir les informations essentielles 
sur le savant concerné et, si possible, une reproduction de son écriture) à l’adresse suivante : 
jeremy.delmulle@irht.cnrs.fr. — Jérémy DELMULLE, IRHT (CNRS, UPR 841), Paris – Aubervilliers. 


